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CONF/PRES/SPEECH(2016)04

Discours d’ouverture de la Présidente de la Conférence des OING, Anna Rurka, du débat 
‘Que pour les politiciens ? La société civile, l’argent et les activités politiques’, 6-7 juin 2016, 
Conseil de l’Europe, Strasbourg

Mesdames, Messieurs, chers/ères invités/es

Nous sommes réunis aujourd’hui pour promouvoir la protection des ONG et leurs membres
défenseurs des droits de l'homme. Nous avons voulu que toutes les catégories d’acteurs 
concernés par les activités politiques, le financement étranger et la participation des ONG au 
processus décisionnel puissent prendre part à ce débat. 

Nous nous donnons comme objectif d’identifier les besoins en termes de protection, de 
proposer des changements pour renforcer la liberté d'association et de prendre des mesures 
préventives afin que les restrictions ne se propagent pas et que les droits de l’homme soient 
restaurés là où les libertés reculent.  

L'objectif général est de veiller à ce que les ONG soient prises en compte dans leur diversité 
en tant qu'acteurs démocratiques et non pas seulement comme des agences d'exécution 
des décisions du gouvernement. Car la démocratie c’est beaucoup plus qu’une majorité 
parlementaire, c’est le gouvernement du peuple par le peuple, pour le peuple, qui ne se 
limite pas au droit de vote, ni à la seule liberté d’expression. 

Le droit à la participation aux débats politiques et publics, même si et surtout parce que la 
voix exprimée peut être contraire à la ligne politique du gouvernement, est un droit 
internationalement protégé. L’égalité de traitement des associations, notamment en ce qui 
concerne leur accès aux financements ne peut pas dépendre de la ligne politique défendue 
par les deux acteurs, ONG et autorités publiques, mais doit se baser sur des critères 
objectifs, transparents et accessibles à tous. De plus, la qualité d’un gouvernement se 
mesure entre autres par son comportement vis-à-vis des opposants politiques, partis 
politiques mais surtout des militants qui expriment des opinions divergentes de celles du 
gouvernement. C’est pour cela que la solution est dans les espaces de débats 
contradictoires comme ici aujourd’hui et dans une justice impartiale respectueuse des droits 
de l’homme.

Mesdames Messieurs, maintenant je voudrais saluer la présence des organisations et des 
personnes réunies dans cette salle, ainsi que la présence de toutes celles et tous ceux qui 
suivent l’événement à distance. 

J’ai le plaisir de saluer de nombreux Ambassadeurs présents dans cette salle, et en 
particulier M. Mihai Lisetchi, Secrétaire d’Etat du Ministère de la consultation publique et du
dialogue civique de la Roumanie ainsi que Madame Astrid Helle, Ambassadrice de la 
Norvège et Présidente du Groupe des Rapporteurs sur la Démocratie du Comité des 
Ministres 
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Je remercie l’Assemblée Parlementaire du Conseil de l’Europe, et en particulier M. Cruchten 
pour sa contribution ; le Commissaire aux droits de l’Homme qui honore cette assemblée par 
sa contribution ; le Secrétariat, Mme Markovic, Directrice Générale de la Démocratie du 
Conseil de l’Europe qui nous rejoindra à la session de clôture, ainsi que l’équipe de la 
Division de la société civile qui a contribué significativement à la faisabilité de cette initiative.
Je salue les institutions internationales partenaires, les représentants de l’Union 
Européenne, ainsi que de l’Organisation pour la Sécurité et la Coopération en Europe. J’ai le 
plaisir également d’accueillir des organisations donatrices qui soutiennent les activités des 
ONG ; les ONG et le Conseil d’expert sur le droit en matière d’ONG de la Conférence des 
OING sans lesquels ce débat ne pourrait pas avoir lieu. 

Mais avant tout, et c’est pour cela que je le fais à la fin, je voudrais saluer M. Aliyev, avocat, 
défenseurs des droits de l’homme, membre du Conseil d’experts sur le droit en matière 
d’OING. Nous avons tous suivi votre procès et la décision de libération conditionnelle. Je n’ai 
pas besoin d’en dire davantage, mais je remercie tout ceux qui ont rendu possible votre 
présence ici en personne.

M. Intigam Aliyev je vous donne tout de suite la parole.

Anna Rurka
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